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L? force armée ne peut rien
créer ni maintenir

sans l'actionratiennelleé'une
politique saine et positive
Nous avons assisté, ces der-

niers jours, à ia phase ta plus
aiguë du conflit gréco-turc,carac-
térisée par l'entrée des Kéraalistes
à Smyrne.

Grisés par la victoire de l'A-
natoîie, quelques éléments de la

presse d'outre-pont, gagnés sans

doute aussi par l'extrême exalta-
lion de leur patriotisme, se som

mis à chanter sur tous les tons les
bienfaits de la force qui, d'après
eux. primerait tout. Ils n'ont pa-
•craint en outre, de proclamer que
cette force actuellement triom-

phante donnait aux nationalistes la
clef de toute la situation, les ren-
dant maîtres absolus des événe-
ments pour dicter prochainement
les conditions de la paix orientale.
Ici. nous touchons du doigt la

plaie. Il semble que les peuple.-
s'acharnent à ne pas profiter de
la lumière que projette l'Histoire
sur les malheurs du passé.
Il est incontestable qu'en l'état

actuel de la société humaine, la
force sert souvent à imposer le
respect et à donner quelque va-

leur à la parole des individus
comme à celle dos nations. Et il
a fallu la réveil amer de la con-

flagratioa générale, pour dessil-
1er les yeux de ceux qui se ber-
çaieiit d'illusions. Qui, hélas ! ii
est' encore nécessaire d'être fort

pour pouvoir monter la garde au-
ï.our de ses droits, autrement on

risquerait non seulement d'être
envahi, mais aussi de préparer et
affermir le règne de la matéria-
lité brutale qui détrônerait bien
vite ce qui reste encore de Jus-
tice et de Liberté au sein de notre
humanité douloureuse.

Cependant une fois le rôle de
la force ainsi délimité, il serait

bien téméraire et exagéré de sou-

tenir qu'elle ait jamais créé et

maintenu d'une façon durable,ce
*pii n'avait pas, par ailleurs, de
base solide et équitable.

Et une politique saine, d'après
nous, celle qui désire accréditer
aux yeux du monde, le gouverne-
ment qu'elle représente, ne sau-

rait guère s'édifier sur le milita-
ïismé. La diplomatie conviendrait
d 'autant plus à la Turquie que
celle-ci est loin d'avoir la force
matérielle pour elle, vis-à -vis des
Alliés. Car il ne faut pas oublier
qu'elle ne se trouve qu'en état
d'armistice avec l'Europe et que
c'est avec cette dernière qu'elle
aura à signer la paix.
Malgré tous les avertissements,

les Jeunes Turcs, au lieu de pro-
fesser une politique de ménage-
ment et de persuasion à l'endroit
des minorités ethniques, se sont
mis de plus belle à la besogne de
contrainte et de persécution, ce

qui contribua à disqualifier tout
un régime qui fit perdre plusieurs
millions des meilleurs de leurs
fils aux Alliés, qui prolongea la
durée de la guerre d'au moins
deux années et causa la débâc'e
russe. De tout cela, l'Occident ne
peut perdre le souvenir, avivé
d'ailleurs par des provocations à
son adresse, et des propagaudes
fanatiques.

Néanmoins, il y a uu instinct
initial de Justice che& Пютще <?i-
vilisé et qui n'est pas précisément
atrophié chez les Alliés. On peut
donc être certain qu'ils seront jus-
tes au moment de traiter avec la

Turquie. La situation de Constan-
tinople, siège du Kalifat, est con-

sidérée, comme étant assez pleine-
ment garantie par les Allié3 pour
ne pas donner des inquiétudes aux
Turcs. Pour la Thrace, l'idée de
l'échange des populations nusul-
mânes et chrétiennes et de leurs
biens par compensation avec celles
d'Anatolie, n'est pas du tout mé-

prisable et gagnerait beaucoup à
être étudiée de près. Ceci conTi-
buerait à la pacification de ces

contrées et réglerait du coup le

problème des garanties à trouver

pour la sauvegarde dès droits de?
diverses racés dans line • certaine
mesure* Quant à h question des
Détroits, 1! n 'y a pas de doute que
!eur liberté et leur neutralité sous

le contrôle interallié est atisd
bien soutenue par l'Angleterre que
par la France et l'Italie.
Toutes ces décisions et quelques

autres qui furent d'aillé tira corn-

muniquéeS sous forme de sugges-
tions qux Turcs à l'issue de la
Conférence de Paris^ Constitue-
raient, d'après nous, une base de
conciliation appréciable et la Tur-

quje-en y souscrivant ferait couvre
à la fois pacifique et humaine.

Georges KIrm

La Belgique adressa une note
i l'Alleroagne

Bruxelles, 13. T.H.R. — Le gou-
vernement belge adressa une note
au Reieh, le priant de faire par-
venir sans retard deux bons du
Trésor de 50 millions de marks or
chacun, pour les échéances du 15
août et du 15 septembre, et de dé-
poser à la Banque Nationale de
Belgique une garantie de 100 mil-
lions de marks or.
Gette décision du gouvernement

belge d'exiger ce dépôt pour la
garantie de bons du Trésor est très
mal accueillie par la presse aile-
mande qui déclare cette prétention
inacceptable.

On dit que le gouvernement al-
iemand est surpris par cette déci-
sion, car les pourparlers de la se-

maine dernière lui avaient fait es-
pérer une attitude plus conciliante.
Berlin, 15. Т .Н.R.—Le Reich in-

forma les gouvernements anglais et

français qu'il versera le 18 courant f
500,000 Lstg pour l'échéance du
14 août, à titre de compensation et
versera le reste lorsque les circons-
tances le lui permettront.

La nouvelle phase du problème oriental
r I 1

ищи ..■! I

Londres, 13. T.H.R. — Le \ être fepféâefllé à la future confé- bono® fin l'œuvre d'assistance aux
" . * « . . ^ . ■ r _

réfugiés.
M. Vénizeîo® a fait savoir par

dépêche au patriarche qu'il agirait
sans retard à ce sujet, à Paris com-

chargé d'affaires de France

fit savoir au Forcing Office
gué ta FPànëe P.Qt d'accord
avec l'Angleterre sur ta qfàêë*
tion de 11 liberté des Détroits
et qu'elle était prête à recher-
cher une solution permettant
êc ta Vêglër, fout en sauvegar-
Ûani lés légitimes aspiration»
dé lu Turquie-,

rence sfir le Proehè-Orient. La
nouvelle que la Roumanie a fait
une demande similaire est préma»
iurée.
Le Dtiilg Telegraph dit que dans ! me à Londres.

#.
. * 4-

L 'AgenceParis, 13. T. H. R.
Havas télégraphie :

Le gouvernement britannique re-

mit au ^dnferùertient français une

note déc'arant qu'il compte que
les alliés concourront à assurer la
défense de Constantinople et de

Gaiiipoli,
La France accepta Sa proposi-

tion d'un conférence préliminaire à

Venise, en siiborfiOanani son aC-

ception à l'adhésion anglaise.L'An-
gieterre signifie qu'il valait mieux
attendre la stabilisation de la si-

Sur les instances du patriarche
uu navire de guerre a été envoyé
à Marmara pour prévenir toute

attaque de la part dss bandes de

brigands.
*

■s m

tous les cas, l 'intervention de la
Serbie est destinée dôn pte к pré-
cipiter une gnerre balkanique, mal»
à la prévenir.
La Serbie, comme la Roumanie

savent très bien que ia restauration
de la puissance militaire turque] Londres 13. T H В — Le cor-
sur le côté européen des Détroits répondant du Daily 'tiews àCons-
et une frontière contigue tured-j Janîlnople télégraphie que les flot-
bulgare en Thrace, réveillerait desqes alliées et les fonctionnaires de
appétits sur ia Macédoine serbe,■ j'American Near Relief, font tout 8JÙ 1Шшет1вио Ши0,ГОС1ИШ

sur la Dobro 'udja et peut et re meme ce q U j est erl |eur pouvoir pour se- [Ses voiles... mais le ciel,
г!ас nrnvinppp nprniïps!. nma loin- - i ip -- -1 _ _ l ~—

*

des provincee perdue^ plus loin-
taines encore.»
La Westminster Gazette dit ..

^

dans ces cir-l^a lia «e la résistance

courir les réfugiés, dont
ditionssont dignes d'intérêts.

con-

NOTRE CONCOURS
LITTERAIRE

Ainsi qae nous l'avions annoncé, nous
commençons aujourd'hui la publication
des épreuves primées.

POESIE
1er Prix : décerné à M. HILDEBERT

CH. DE ZARA (*) pour son poème : 1

VISION

Ce soir, comme le ciel, le beau ciel pa-
raît triste.

L'horizon féérique a des rictus de deuil,
Et le couchant se ride en approchant du

seuil
De la Nuit, en laquelle un malaise subsiste.
Du mystère de l'heure applanissant l'écuêil
L'Immensité muette étend avec orgueil

le beau ciel
reste triste.

qu une mesure sage,
constances, serait d'appeler à la
conférence qui aura lieu, toutes
les nouvelles et vieilles nations du
Proche-Orient. Elles seront tout

en Anatolie j Pourtant

{nation militaire «Tant la réunion £*bor<l intéressées par suite des

d'une conférence queiëonqiie. déeisiens qui seront données et
1 elles devront vivre dans les con-

ditions que ^arrangement à inter-
venir aura créées.

Les buts du gouvernement d'Angora
Moustafa Kémal a chaleureuse-

ment remercié son armée et ses

compagnons d'armes pour les sa-
orifices qu'ils se sont imposés en

vue d'atteindre le 1er but de leur
offensive qui était d'arriver à ia
mer Egée.

Londres, 13. T H R— Le Times

écrit i ((La France /fa rien dit et

11 a rien fait, poiit justifier l'opinion
que son attitude a changé depuis que
les ministres des affaires étran-

gères alliés ont discuté la question
d'Orient en mars dernier.

Le ion de la presse française de-

puis l'avance kémaliste est modi-*

fié ; et, dans certains cercles in-

fluents de Paris, hier, la politique
du gouvernement anglais à été for-
tement approuvée.
L'avertissement donné aux kê-

maliste* par les Hauts-Commissai-
res à Constantinople est significa-
tif sur l'accord entre les Alliés.
La proposition kémaliste rela-

tive à des négociations séparées en-

tre les Turcs et les Grecs, n'a plus
Sa raison d'être, depuis que les

Grecs ont perdu l'Anatolie et que
la Thrace est invulnérable à moins

que ce ne soit à travers les lignes
alliés.
La presse de Belgrade continue

à demander la représentation de la

Yougo-Slavie à toute conférence du
Proche-Оrien t qui serait réunie.
Le Times dit que la question des

nouvelles frontières de la Targuie
est d'un intérêt vital pour la Yougo-
Slavie.

greçqae
Paris, 13, T. H. R. Ln prise de 1

Brousse marque ia fin de la résistance : Espère,
grecque en Asfe-Mmeure. L'incendie al-I

Le chant de la Nature a des accords
plaintifs.

J'humanité sans scrupule som-

meille,
indifférente an Destin qui sur-

veille,
lumé par les Grecs avant l'évacuation L'éphémère convoi des rêves fugitifs,
de la v i lie put être circonscrit dans p!a-.j.Aux eieux, tel un flàmbeau fidèle, l'Astre

veille ;
Et lui-même, inquiet, semble prêter Го-

reille ;

Le chant de la Nature a des accords
1

plaintifs.

LES MATINALES
I

Zizi Bamboula une pauvre petite gue-
non, affligée d'un nom. ridicule {elle a

cela de commun avec bien des hommes)
l a échappé belle Zizi Bamboula était
vendue aux enchères à Paris Deux
personnes se la disputaient, une foraine
et le docteur Vèronoff . C'est la foraine
qui l'a emportée. Tant mieux.
Zizi Bamboula continuera d'être

montrée pour de l'argent, vêtue en

femme du monde. Elle fera des exerci-
ces qui ne lui demanderont pas beau
coup d'efforts, parce qu'elle est naturel-
tement agile. On la soignera bien.
Si par malheur elle était tombée au v.

muins savantes du docteur Yoronoff,
spécialiste des greffes vivantes, elle an-

rait subi un traitement moins doux. Le
docteur Yoronoff l'aurait dèchiquet ée de
cent coup de bistouri, cousue de mille
sutures, pour en faire an être sans per )
sonnatité fixe, ni mâle, ni femelle. Elle
aurait souffert sans récompense finale.
Il faut admirer la science, mais on

peut plaindre les sujets dociles qui ser-

vent à ses progrès : infortunés cobayes
si joliment inoffensifs,chiens affcclueu с

chimpanzés attendrissants à force de
nous ressembler, et tous les animaaix
qu'on torture dans un noble but. A? 'y
a-t jl pav des humains indésirables ,qu l

méritent bien de souffrir à la placer df
ççs bêtes sans péché ?

D'ap'ès les journaux turcs, le généra!
Phiiacoss 70 officiers et 5.500 soldats qui
faisaient partie de la llème division 8 de

Magnésie ont été faits prisonniers à Mou-

daniaet expédiés à Brousse. Une quan-
tité assez importante de butin a été cap-

turée.

L3 général Chukri Naïti pacha est

nommé commaodùnt militaire de Biousse

et Nouman bey vaИ intérimaire.

Le Vakit annonce ia capture de 2.000

prisonnier^ hellènes et de plusieurs ca-

nonsà Tchssme, au sud de Smyrne.

La défense de la Thrace

Athènes, 13 T. H. R. — Les

jwMJ'i&finioc publient des eowes-

ponflances et des dépêches re-

çnees d'Andrinople signalant la
décision irréductible de l'ar-

niée de Thraee de lutter contre

tout ennemi pour la sauve-

garde du territoire hellénique.
La presse en général relève que
ta Grèce doitprendre toutes les
mesures afin de soutenir la de-

fense, jusqu 'au bout, de la

Thrace.

L'intervention de la Yougo-Slavie

Londres, 13. T.H.R. — On an-

nonce que le gouvernement Yougo-
Slave a pfficieilenjeni demandé à

L'hellénisme en déirsése
L'œuvre d'assistance

aux réfugiés d'Auatolie

Le grand-vicariat du patriarcat
œcuménique a continué hier ses

envois de secours aux réfugiés par
le vapeur Themis. Le comité du
Near East Relief accorde sou aide
généreux avec une promptitude
digne d'éloges et se prodigue pour
assurer le salut de cette population
en détresse. Des vivres, des médi-
caments» 100,000 pains, de l'eau
ont été envoyés par les soins de
ce comité avec lequel se tient en

rapports constants M. Stavridis,
1er secrétaire du patriarcat. La

plus grande concentration de ré-

fugiés a eu lieu à Rodosto où rè~

gne une situation indescriptible.Le
pain est rare et se vend à 2 iivres.
On y manque d'eau également.
Les autorités de Rodosto ne per-
mettent à aucun de ces malheu-
reux de partir, bien qu'ils décla-
rent vouloir se rendre auprès de

parents désireux de les accueillir.
Une délégation spéciale de Kio-

tes se prépare à partir pour cette
ville et pour Silivri où se trouvent
réunies 12,000 femmes et enfants
de Kios, afin de leur accorder
toute assistance nécessaire. Après
l'évacuation Kios n'a pas été in-
cendiée. Sur la côte, plusieurs des
habitants ont dû abandonner des
marchandises et un grand dombre
d'effets.

Les deux corps constitués du

patriarcat œcuménique ont Ion-

guement délibéré sur la situation
des chrétiens au nombre de plus
de 500,000 qui ont suivi le départ
de l'armée grecque. 11 a été ques-
tion aussi de la sécurité des mino-
rités

Une commission centrale de se-

cours a été formée sous la prési-
dence du patriarche qui a rendu
compte de ses démarches auprès
du comité américain lequel a déjà
fait ie possible et a demandé anx

Etats-Unis l'envoi urgent de fonds
importants pour faire face à la si-
tuation.
On dit que le gouvernement hel-

lénique par l'entremise du haut-
commissariat a fait appel à lacoo-
pérqtion du Phanar pour meuer à

sieurs quartiers".

L'Assemblée nationale bel-
lémque est convoquée
pour la semaine prochaine
Athènes. 13. T. H. R. — Il a été

décide de convoquer dans le cou-

rant de la semaine prochaine,
l'Assemblée nationale.

(Pressbureau)

Incendies
à Smvrne

Mais, soudain, dans la nue apparaissent
des Ombres ;

S'arrêtent par instant, puis se perdent
dans l'ombre,

Laissant une lueur, uo parfum d'Au-Delà.

116.Siuy
bre. Т.Н.H.
incendies se

14 sepiem-
—'Plusieurs
sont

rés dans la journée d'

gagnant la ville euro-

péenne où ils occasion-
nerent de grands dégâts
matériels. Plusieurs con-

siilats ont été la proie des

flammes,
Les Européens dont les

immeubles ont été dé-
truits sont recueillis par
les navires en rade. Les
causes du sinistre ne sont

pas encore connues.

i Eu cette vision—vrai triomphe des causes

; Intangibles que seul FEsprit-Fort révéla—-

1 Ce soir, j'ai vu passer l'Aine ardente des
choses !

Hildebert CH. DE ZARA,

(*) M Hildebsrt Ch. de Zara (Charles
| Violette) n'est pas un inconnu ; nos lec-
i téors ont 'déjà eu plus d ufee fois i'occa-
■ sion de goûter et d'apprécier la brillante

\ facture de ses vers et la délicatesse de
son inspiration. N.D.L D.L.)

A la Société des Nations

Genève, 13. T.Il R.— Sur l'initiative
du délégué français, M. de Jouvenal, ia
commission du désarmement proposa au

Conseil de soumettre atjx divers gonver-
nements les propositions des experts afin
de savoir dans quelles cooditious ils aç-

capteraient de signer le pacte de ga-
rantie mondial.

M. Hanotaux lut le rapprt sur la

question de la coopération intellectuelle
internationale et proposa, au nom da
comité de l'institution, une enquête sur

la situation du travail intellectuel dans
tous les pays et les mesures en vue d'une
amélioration.

M. Bergson développa les conclusions
du rapport du conseil et adopta les sug-
gestions de deux académiciens français.
Vendredi prochain se réunira FAssem-

b ée de ia S.D.N.

Le tîiadoque confère
avec M. Galoyeropoolo

Athènes, 13 sept.
fin attribue une grande im-

portante à *l'entretien que le

prince-héritier a eu aujour-
d'hui avec le ministre des a,f-
faire» étrangères, d'abord, et
avec le roi ensuite

(Jiosphore)

L'opinion du
« Daily Telegraph »

Athènes, 13 sept.
Le « Daily Telegraph » écrit

que la Grèce mérite le respect
des Alliés en cette heure d'in-

fortune pour elle.
(Bosphore)

Un attentat contra Trolzki
Moscou, 13. T.H.R. — Les jour-

naux annoncent qu'une bombe fut
lancée sur l'automobile traospor-
tant Trotzki. La bombe éclata pré-
maturément, ne causant que des

dégâts matériels. Des coups de feu.
furent tirés en même temps, mais
n'atteignirent pas le dictateur,

L'accord
gréco-serbo-roumain

Athènes, 13 sept.
Les ministres de Roumanie

et de Serbie se sont rendus en-
semble auprès dut ministre des

affaires étrangères pour déli-
bérer sur l'attitude de ces trois

pays vis-à-vis de la Bulgarie.

(Bosphore)

Constantinople et Athènes
Athènes, 13 sept.

Le. conseil des ministres a

décidé de liquider d'une façon
définitive la question des offi-
eiers renieélistes à Constant!-

nople et celle des relation» avec
Tëpatriarcat dans un sens de
conciliation générale.

(Bosphore)

Le pêra! Pershing
Paris, 12.— Le général Pershing

a reçu des fleurs de ses amis qui
ont fêté aujourd'hui le62ème anni-
versaire de sa naissance et le 4me
anniversaire de la victoire améri-
caineà St Mihiel. (Ra. amé.)
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dace, toujours de l'audace !» Qu'ont {P® 1 au orlté d"
,Prt

Qd?YÏÏ13Г eQ

dû «a penser les doctrinales du
1 ea

.
peee la C°T j tt dl

a
e 7"

Ccvenaut ? En effet, un pareil ap-jfeuk •«"<*«*<> d» respect de la

pel à la force — car toute maaifes-s loi,
brille par son absence.

Si la Société des Nations se trouve
I en présence de ce dilemme : « tout
ou rien», elle n'a pas un long ave-

nir devant soi.
4. de la Jonquiére.

talion d'audace exige un beau coup
de force imprévu — s'adressant*
aux grands pontifes du pacifisme|
était bien de nature à les scanda-f
Jiser, car c'était envoyer le Pacte
là où Alceste voulait qu'on mit ie
sonnet d'Orente. Cependant, iesj
voûtes du temple ne se sont pas
écroulées.
Parlant de l'activité de la So-

ciété, après avoir constaté que | penda&t le premier semestre 1922
celle-ci s était exercée pour leg r r

_____

mieux dans la question de la Haute- j L 'activité du commerce britannique
Silésie, îord Robert Ceci! a passé | avec les différents pays est représentée,
en revue les problèmes pendants, 1 pour le premier semestre de 1922, par

militaires et économiques, dont la
solution, selon lui, est affaire de la
Ligue des Nations. Il n'a pas ca-

ché son étonnemeat de ce que
celle-ci n'ait pas interposé sa mé-
diatiou entre Turcs et Grecs pour
régler pacifiquement 1@ conflit qui
les mettait aux prises. De même, il
n 'a pu comprendre pourquoi к
Société n'était pas, à propos dû la
famine qui désolait h Russie, in-
tervenue pour accorder leboiché-
visme et le capitalisme. Enfla, il а

(en millions de li-

(coramsnè® général) :

les chiffres suivants

ères) 1

Importations
487.2.
Expirations ; 351.7.

Réexportations; 55,6 S

La période correspondante de ilâl
avait donné resceoutfetfieîit pour les mê
mes parties 571.8 ; 368.9 ; 49 6 ; et
Celle de 1914 ; 375.8 ; 255.4 ; 59 2.
Il faut donc considérer qu'il y ,a une

regresssion générale du commerce exté*-
rieur par rapport à 1921.

itifoplè
posé en principe et en fait que Isf , ""S' . *Jmm
<q •, .л л -1 . i , g las relations coataierciales entre 1 EuropeSociété devait concentrer toute SOB « u s«Me-ib!agne, se rattachait i,
attention sur la criss ec-Dnomiqu®!| ceci, que les importations du 'éontinent
au milieu de laquelle se débattait| dépassaient de beaucoup la quantité de

TEurope, car c'était à Genève,! marchandises exportées vers lui. En som-

seule, qu'apparieoait la solution def-ff*©» .'ânéleierre achetait à I Eiropa purs
ce problème angoissant. Et.pourN6 ' 81 ® n® ,UI vidait,
inciter ses collègues à partir en! En 1914j 1,excédent des importations

guerre — c'est uns façon de parler j <f ®ar°pe était de 29 millions de livra

qu'on trouvera sans doute dépla I ъ ei ' lïJëT eovireat

cée lorsqu'il s'agit de la fine fleuri
du pacifisme, mais il n'y eo â.pasj
d'autre — lord Robert Ceci! a c'oii-l
clu par la mercuriale suivante : |

« Si nous ne pouvons rien faire, i
•nous serons une désillusion pour;

.La gdeî'fs Ыéà au Royaume-Uni des
débouchés provisoires et l'année 1920
constitua an renversement formidable de.
la situation avec an excédent de 107
millions de livres sterling d'exportation
sur l'Eu ope.
En 1921, autre changement, indiquant

le monde et nous n'aurons oins d@« ua retcu|1 aiî régime nbrmal, la balance

raison d'exister.
" "lu commerce avec le contient se сЮ:п-

^ r, n. , c j. Чт I rant par un excédent di20 millions de

_

« Il faut que la Société des Na-| iiv ,.es d'enbées.
ifious tranche toutes les questions,! En ?92S, les six premiers mois an-

y compris celle du désarmements Iconcent déjà à la colonne des sorties, un
Il est vrai que l'attitude des pays f dépassement de 18 millions de livres par
n'est pas propice au dêsarmemeni j rapport aux entrées, mais, ce n'est la

et que* de plus, le désarmement! vraisemblablement qu'un état momen-

moral dont, l'année dernière, par
lait M. Noblemaire, n'est pas ac-l
compb. Néanmoins, il faut persé-
vérevet avoir de l'audace.

fions soit tout, si elle veut aboutir t!
tout ou rien, »

tane.
Autres pays

Pour les autres pays avec lesquels la

Grande-Bretagne etitietient des'relations

Tl 0 commerciales importantes, On enregistre
« Il faut que la Société des Na-|pua! i8S Etats-Unis 77 millions de livres

'excédent d'importations durant le pre-
mier semestre de 1922. La période cor-

Certes, le programme exposé pari respondante de 1914 accusait 34 millions

lord Robert Cecil a de quoi tenter I d'excédent pour les Marchandises en

les âmes généreuses et stimuler les | pI0Venance dô ce Pa^> c'est donc un

nobles ambiiions. Seulement, s'ill"80"" sensiblement égal qui se rnani-

л „1. л„ ъ„ л i j . i S reste pour les premiers semestres deces
est bien de tracer un plan dont la deax aanée
structure parait mirifique, i! est des prodQils .

non moins bien, pour 116 pas dire ^ Ea ce qni concerne l'Amérique du sud et

шщ'ах encore,d'indiquer les moyens | l'Extrême Orient, nous trouvons encore

grâce auxquels on aura la certitude 1 un excédent d'importations de 7 millions

ou, même simplement, la possibi-i de livres ster.ingpendant le premier se-

mestre de cette année, la situation d'avant-

guerre n'est donc par rétablie, puisque,
en 1913, l'Angleterre exportait dans cps

pays 3 millions 4 de livres sterling de

plus qu'elle n'en importait.
La même remarque s'impose pour ies

Dominions britanniques, qui expédient
maintenant à destination de la métropole
13,700,000 livres de plus qu'elles n'tn

même
cent milie

livres sterling.

litéde l'exécuter. Or, ie programme
en question apparaît, avant la let-
tre même, comme fatalement cou-
damné à demeurer confiné dans le
domaine spéculatif, sans pouvoir
jamais en sot tir pour essayer d'en-
trer dans la voie des -réalisations.
Tout d'abord, l'audacieuse affir-

matioo que la Société des Nations j iœP°rlent > alors qu'en 1914 cette

doit trancher toutes les questions! différence n'atteignit que six cen

n'est autre chose que l'énoncé
d'une doctrine révolutionnaire, [ 1 ""^seus

parce que dirimante au premier i jpj^ Ро!Об[П0
chef des droits de souveraineté des VarS(me , 13. T. H. R.' - Le ministre
Etats, devenus vassaux de la des affaires étrangères de Pologne, an

ciété des Nations, s érigeant en | cours d'un banquet offert aux journalie-
suprême conseil mondial, omni-f tes yougoslaves, visitant Varsovie, souli-

scient, omnipotent. 11 y aurait îà | gna la nécessité de défendre les traités

une usurpation de pouvoirs que | desqnefs sortit l'indépendance de la Polo-

toutes les tortures juridiques aux- jj gne et d- la Yougoslavie.

quelles on soumettra tei ou tel L ~ A i inauguration de la 2me foire

article du Covenant ne réussi -1 "Tîl.L!"ber«- la f 'ran -

. . , çaise lut i objet d acclamation chaleareu-
raient pas a pallier et qu aucune ] ses
puissance ne saurait accepter. Mais j — Les élèves de Lycée Loois-le-Grand
pot.lt* que la Société puisse f Paria, visitant Varsovie,, reçurent un

tenter pareille usurpation, il i très cordial stccqeil.

h situation des réfugiés
arméniens

Le conseil des trois chefs spirituels de

la communauté arménienne a continué à

s'occuper, hier, de la situation des réîu-

giês. Il a décidé d'ad.r?s*er Й
. pçpoi»'|

tien Sfuléuienne de Gôhstantinople an ap- s

pel en faveur des malheureux réfagiés.
Il â également pris la déc-lsion de faire :

des démarches auprès des autorités su-" '

périenres peuf faéilâèf le tlàâsfSi't des <

réfuf iés , r . |
Le bateau Mercéâèê est arrivé, hier, de.

Pandei'Ma ayant à bord lljo réfugiés. |
40 familles nécessiteuses sont restées dans j
cette localité. L'Avéroff et plusieurs trans-j
ports sont en train d'embarquer les forces ?
helléniques qui avaient battu en retraite |
sur PftwdefrhA1

-.

La jeunesse de Balikesser s'est réfugiée !
à Edrémid. Les chrétiens da Gi»emlek(
s'étaient réfugiés à Moudania sans avoirs

pu rien emporter avec eux.

La population chrétienne de Bighaqui,
depuis l'armistice, s'était trouvé tour à

tour sous le joug kémaliste et sous iQ
"

régime antikémaiistë d'Ânzavotir est âu-

jourd'hut âbândënriéë à son ploflre sort.
«
i A

La population arménienne des 3 ré-

gions suivantes est évaluée à 27.305
âmes.

Région de Brousse '

Brousse, 6.000 ; Yénidjé, 1.200 1 Djer-
rah, 900; Séleuve, 1.8ёЬ \ Medr» Horhaghe,
ë'BO • Guemleik, 10.309; Gurié, 450;
Karssk, 450 ; Benii, 240 ; Marmardjik,
40; Yéni-Chéhir, 45.
Total .21.475.

Région de Pandermâi
Panderma 2 000 ; Edindj k, 500 ; Hay-

kughe, 600 ; Soussourlik, 165 ; Gueunan,
45 ; Kirmastr, 400 ; Mikhalitch, 180.
Total: 3.390.

Région de Balikesser l
Balikesser, 1.500 ; Balia»Madêne, Й0В ;

Edrémid, 15 ; Havran, 10 ; Kémer, 20
Aïvalik, 30 ; Armoude Ovassi, 25 ; Keb-
soude, 40.
Total: 1.940,

A PROPOS

ie la mort ie Mme Sembat
ss tuant pour ne pas survivra

à son mari

ios et fia Grèce
a

Paris, 13.— L'entourage de Тех-
Premier hellène Yénkelos a dé-
êlaré aujotird^hui qu'il, ne retourne 5

râ en Grèce que lorsqu'il y sera in-
Vité par le peuple hellène après des
élections générales et par uii plé-
biscite populaire ainsi cjii il a été
fdit pour ie retour du roi. j

.t. i
* * i

(Radio américain) |
M. Venizelos qui a eu une en- \

trevue avec M. Poincaré se rendj
à Londres pour Conférer aveë M.|
Lioyd Georges. (Radio amér.) j
Paris, 13. T. H. R. — M. Véni-

zelos venant de St-Moritz, est ar-
rivé à Paris. On croit qu'il a l'in-
tenlioll de plaider la cause hellène
à Paris et dans ies autres grandes
capitales;
M. Véniselos restera plusieurs

jours à Paris, Il partira ensuite

pour Londres.
Le Journal est d'avis que M. Yé-

nizelos ne songe point à reprendre
le pouvoir, car ses amis estiment

que m présence est plus utile à

Paris et à Londres qu'à Athènes
où son retour est actue lement сап-
sidéré comme impossible.

en Tnrace
Le Proïa dit apprendre en der-

nière heure que la plupart des
officiers hellènes de l'armée cie

Thrace, en plein accord avec la

population, ont aboli les autorités
constantinistes à Aadrinopie, dé-
claré déchu le roi et établi un gou-
vernement provisoire en procla-
mant la République. Le mouve-

ment s'étend dans toute la Thrace,
accueilli avec enthousiasme par le

peuple. Toute l'armée de Thrace
se ralie au mouvement.

Qu'on approuve Ъи qu'on b'àme l'acte

de Mme Marcel Sembat se tuant pour
ne pas survivre à son mari, c'est un fait.

Il ifest paê âasëi l'aië qu'on le pourrait
brdire dafis les anhales; An dix-hititîètriâ
sicéle» on e$ tr^nye', ait jpflqsjefits exem-

pies, ec ies romancés popuîalrfe Ьлt
alors répanda la fameuse légende de

« Pyrrham et Thisbée >, qui symbolise l©

suicide du ffancô qui refuse de survivre
à Relie rtn

f.U » aimé'*;
. bans certains pays de l'Inde, le sniùiaS
volontaire ou forcé de la femme après la

mort de l'époux est une question de
haute moralité, et au Malabar cet usage
fnti, jfinftemps pratiqué bon assure même

quhl n'a pas encore complètement dis-
paru.

Les hommes donnent aussi parfois Ге-
xemple de ce dévouement funèbre ; ce

n ©ât pitts lin mystère pdnf personne que
ëerttieldt, le célèbre chimiste, qfù'i adfiraît
sa ferririie, d'était promis de ve pas lui
survivre, il tint parole, et, quand Mme
fierthelot moufut, ie grand datant, qui
s'attendait à cette éventualité, absorba
un poison violent et succomba quelques
heures après celle qu'il avait tant aimée.
On les enverra tous deux Je même jour,
c6te à cAtPj au Pand^cm-

Les époux qui veuleiît â eti Slier eSsè'm-
b'e sont ass z nombreux On en rencon

tre de curienx exemples dans les faits
divers de ces vingt-cinq dernières années.
Un matin, on trouve un romancier en

vogue; Tardé des ЯаЬ'ош?, ©t sa femme

asphyxiés dans leur côqaet îiôtël de la
rue Ballu. On a toujours ignoré les eau-

ses de ce désespoir mutuel. Quelque
temps auparavant, un avocat d©s plus
Oôcdpéê, ânôiiû membre da conseil dé
Tordre, Gafré, sa tuait .d'hn qoup de rê^

vdîflr aprfs afott Щ 03 faÉmfè, qui l'â
valfc Vôiô&taii;éméîit su!R alpS U Wm&e:
Quand on les trouva morts, ils étaient
enlacés aux bras l'un de l'autre, dormant
leur dernier sommeil dans une commune

étreinte. On pensa que cette détermi-
ëat'dn avait êté^risè à к soiSe de la

perte dë leur forEhë. j'dt ШЬ .de ëe
drame intime le point de départ d'un de

mes romans, le Crime de l'avocat , où

j'ait essayé de dépeindre les mœurs du

barreau.

faut-il rappeler que le général Bou-

langer alla à ïxeiies, prés dé .Bruxelles,
se bi ùler la cêrvelle sur la tombe de sôd
amie, Mme de Bonnëmain, Voulant être
enterré sduë la même dâîle, où tous deux

reposent enco'e. §i Vbus ailes dans h

petit cimetière, vous verrez que les deux

prénoms qui avaient été gravé sur la

pierre sont, aujourd'hui, à реп près elïa-

cés ; les ronces ont tout envahi et l'oubli

recouvre la dernière demeuré de celui qui
faillit être ie maître de la France.

Pour terminer Cêîfce énuffiéiâtion fort

incomplète de couples matrimoniaux

ayant voulu mourir ensemble, men-

tioanons la mort de Paul' Lafarguè, le

gmdre de Karl Marx, et qui avait été

député de Paris. Paul Lafarguè, qui avait
soixante-huit ans, était atteiut d'un сап-

cer qui le faisait horriblement souffrir :

i! résolut de as suicider et fit part de son

projet a sa femme, celle-ci l'approuva,
mais voulut mourir en même temps que
lui. Us s'injrayèrent un poison sur et, le
lendemain, on les trouva, l'un près de
l'autre, la main dans la main, avec le

rictus de la dernière souff -ance supportée
ensemble.

Si noue cherchions dans nos souvenirs,
sans même feuilleter i'his'oire, nous trou-

verions des cas nombreux analogues, dont
quelques-uns tiennent du roman, tel ce

ménage de mondains qui fut serpris, il
y a quelques années, dans l'incendie du
Bazar de la charité. Us auraient pu se

sauver s'ils l'avaient voulu Mais on les

vit se concerter et, ils allèrent vers la

fournaise d'un pas délibéré, vite étouffés

par la fumée, on ne retira que deux ca-

davres carbonisés Qjel mystère cœhe ce

double sure de, dout plusieurs témoins

ont d •'posé ?

Jean Bernard

Berlin, 13. T.H.R. — Le Beriirier
Tageblatt , exposant son point de

vue sur le rôle de ГAmérique, écrit
que ce pays a le droit et ie devoir
de faire valoir sa volonté et de ne

раз assister indifférente à sa ruine

générale.
Si l'Amérique persiste à deman-

der à ia France, à l'Angleterre et

à l'Italie ie paiement de leurs cEt-
tes et si, après avoir reçu une dé-

ciaratioa que ces pays ne peuvent
pas payer les Etats-Unis, ils de-

manderaient comme compensation
la cession de leurs droits envers

l'Allemagne, la question serait alors
résolue.

INCESSAMMENT

La célèbre

Troupe d'Opérette

fera des débuts sensationnels

au NOUVEAU THEATRE

restauré et mis & nenf

avec

В0ССАСЕ
dans des décors nouveaux et une

mise en scène luxueuse.
*

Bientôt le lableau de la troupe

où figureront de nombreuses ve-

dettes.

dШ!|Ш PUISSE
PRESSE TURQUE

Des salutations et des vœux

L'Iléri sous la plume de Suley-
mau Nazif bey consacre son ar-

ticle de fond à l'attitude de l'eX-
Naiser qui d'un côté dit-il troublait
le repos des aïeu£ des Salahed-
dine dans son turbé de Damas à
sa seconde visite à Abdul-Hamid
et de l'autre envoyait ses saluta-
tions à 300 millions de musulmans
etsS proclamait leur protecteur
sincère.
Voici ço^ment s'exprime le jour-

na liste turc ;

Ùêi&li 1* deMer câdeauds Goiu?n®e;
son alliance nous й fe'o$tê fort ehéi- j
Des chemins de fer, des porté, desevn-
cessions des mines jusqu'à des antiquités1

par milliers snr terre et sous terre. Cha-

que dCnCession qoe nous signions était
le certificat officiel de îfotre aberration

Que le Turc n oublie jamais h plos
grand malheur nous est venu de l'Ail©-
magne. Nul autre que l'Allemagne n'a

§aosé des brèches aussi formidables dans
notre rïistolfd, et dees notre organisme
ni l'Empire d'Autriche, Cî la Russie des

tsars, aucun de nos ennemis. Ù28 tron»

«es allemandes nous pillaient et dévag-
taient notfe territoire plus que les armées

ennemies elles-mêmSs,'
Guillaume a félicité le lu? fk>nstantin

de sa victoire d'Afion-Earahissar de l'ar-
edée dernière par ces termes :

<6© m'est une grande consolation dans
ces mbmê'rîto de malheur de voir ton

armée au point de j&aotie® avec la

ligne de Bagdad pour laquelle fa? telle-
ment travaillé. » Lesquelles de ces déc?a-
rations étaient sincères ?... Notre Bron-
Saft pacha qui avait mis la main sur

notre état-m'ajfù* lors de la guerre a dit
textuellement ces paroles f-

«Chaque Turc qui est tué et iiaî sera

tné .sert l'Allemagne. Tant que 1e par-
tiêf ter© de l'Asie Asiatique ne sera pas

êfflfefr'ê, l 'Allemagne ne pourra ni se ren-

âfë maîtresse d<® cette grande contrée,
ni y pénéfrsf... 5»

Oui, c'est notre anè'icn Bronsart pacha
Le Turc attend le fusil sur l'é|?anîe aux

portes de l'Asie. Que Dieu nous garclo de

votre apparition comme ami ou allié !...

âmffttê Ш lieu d'Ismidlt

Le Vakit parlant às îà propo-
sition faite le 22 avril dernier par
le gouvernement de convoquer la
conférence à Ismidt suggère que
cette4 convocation doit avoir lieu à

Sm^rne# localité qu'il dit être plus
confortable qûe la première vtiie

& notre avis, la conférence qu'Angor;
Dropo'saîfc de convoquer à Ismidt est eussî
utile et nécessaire que celle d'anjoar-
d'hai. La situation du p oche Orient a

peut-être changé aux yeux des autres

Mais lous nous sentions toujours erï me-

sare d'expulser les Hellènes de nos terri-
toires. Nous l'avons fait. La question est

de régief ies affaires qui sont en suspens
entre noss et les puissances Nous n'es-
timons pas que ce règlement soit très
difficile. De nombreux malen'endns le

rendent tel Des discussions q i seraient

guidées par des dispositrons sincères de

paix peuvent écarter facilement ces ma-

[entendus. La seule chose qu'il faille

changer par suite de la nouvelle situation
est le lieu môme de convocation.

PRESSE ARMENIENNE

Le droit de vivre

Le Joghouourti - Tzaïn répond
comme suit an Tevhidi-Efkiar qui
prétend que les Turc» auraient de
tout temps manifesté plus de bien-
veillance envers les Arméniens

qu'envers les Grecs et qui s'etoune
que la presse arménienne n'ait pas
l'intelligence de voir dans les vie-
toires turques toutes La conditions
de la paix orientale à être dictées

par Angora ;

Les preuves de cette bi> nvtGuanca sont

les massacres de 1895-189G, ceux de

1909, les massacres de 1 ÛuO 000 d'Ar-
méniens et les déportations en niasse de

la grande guerre, les éveneimnts « tn.-i-

gniiiants v de Marache, de Hadjine, de

iVlazivan après l'armistice.
Nous ayons de tout temps i> connu aux

Turcs non seulement en ces jours de

victoires, mats même dans tes jours de

désastres, leur droit â uue existence h-

bre et indépendante. Nous avons défendu
le même droit pour nous autres Eux, les
Turcs, ont toujours voulu nier ce droit

naturel lorsqu'il s'agissait de dcus et

ECHOS
ET NOUVELLES

Au Palais
Le grand-vézir Tevfik pacha s'est ren-

dn au palais et a été reçu en audience

par le Sultan qu'il a mis au courant de

)» situation.
COMMUNAUTÉ ARMENIENNE

La délégation composée de l'évèque
Kévork Arslanian et de M. O. Karian est

rentrée hier à Constantinople après avoir

expédié à Rodosto plus d'un millier de

réfugiés.
ARRIVÉES

ET DÉPARTS

Ahmed Riza bey qui s'était rendu à
Paris après l'armistice est rentré hier à

Cpnstantinople a bord du Tsar Ferdinand
battâtu pavillon bulgare.

*
* :i=

MahmdOlШикк'аг pacha qni se trou-
vait depuis cfo m jis en Europe est rentré
hier à Constantinople,

Nouvelles de Batoum
Le Djagadamard apprend de Batourai

que la ntmvelle de l'assassinat de ML
Léon Sarkissiany représentant de la Répu-
blique arménienne à Kars, se confirme.
Les représentants kômaîistes à Erivan et

à Âlteasdropol ont été arrêtés: â la suite
de ce meaTtre A Tiflis on impute unani-
mement le meonre de Djémal (pa»cha)
aux bolcheviks. Des arrestations ont été

également opérées à Alexandropol et A
KaraKlissé. La plupart des détenus dans

ces Joca'ftè® et ainsi qu'à Tiflis et â

Batoum ont été remis en liberté, leor in-
nocence ayant été établie.

M*Sterghiadis se rend en Roumanie
L'éît-haQt-comtnissanat hellène à

Smyrne, M. tkerghiadis, est arrivé avant-

hier â Gonstantinople, à bord d'an vapeur

anglais, se rendant &o Roumanie. 11 a

pris passage à bord do paquebot ron-

main Princesse Elisabeth. M. Bterghiadis,
ayant été reconnu par des Grecs de

Constaetinople, a été hué.

La navigation dans la Mer Noire
A partir de la semaine prochaine, le

Seiri-Séfaïne reprend ses différents ser-

vices dans la Mer Noire.

Le Croissant-Rouge
La Société de Groissant-Rougè? a décidé

d'envoyer d'urgence deux délégations
dans les localités. d'Anatolie réoecupées
pour y organiser l'œuvre d'assistance
«иг biessés Le siège d'Angora y a ex-

pédiê 4 délégations sanitaires.

Reddition de comptes
34 personnes impliquées dans l'œuvre

l de destruction accomplie an conrs des

ji/mnifestations de dimanche dernier pour

! fêter l'occupation de Smyrne seront ju-
gées.
Payement d'une demi

mensualité aux fonctionrraires
Depuis hier, on paye aux fonctionnai-

ces one demi mensualité.

La collection de feu
Réchad Fouad bey

C'est aujourd'hui vendredi, à partir de

10 heures, qu'aura lieu la couîinnation.
de la vente de la célèbre collection, ap-

partenant à feu Réchad Fouad bey, d tu i
son conak à DJgal Oglou, Stamboul.

En quelques lignes.
Berlin, 13. T. H. R. — M. Herriot est

arrivé ici.
— Paris, 13. T II R — L'aviateur

Blériot créa un prix de 15,000 frs. desti-

ué â l'aviateur français qui traversera„
aller et retour, la Manche, snr un avion

â moteur de faible puissance et ne dé-

pensant pas pins de 3 litres d'ffssAnce

pour le voyage.
— Pans, 13 T. H. R. — M. Millerand.

quitte Rambouillet pour assister aux ma-

i œuvres au camp de Coetqaidan où il
doit arriver avec le général Silconsky,
chef d état-major polonais.

Paris, 13. T. H. R — Ou annonce que
le général Peilegrin, nomme chel de la

mission militaire française au Pérou, par-
tira le 23 septembre pour Lima.

— Paris, 13. T H.R —L'Intransigeant
pronostique une diminution sensible sur

ies piix des denrees aumeutaires pour
l'hiver prochain.

— La voie ferrée d'Afio -Karahissar

ayant été réparée jusqu'à Banas, le ser-

vice a repris regniièiement.
— La population torque de Samsoun a

fermer toutes les portes d'e.ipéranoe qui | offert un stock de 8.000,000 de cigarettes

s'ouvraient a nous, Nous nous sommes j a l'armee kémaliste.

donc accordé te droit de penser auxl — l-met pacht, commandant en chef

utobabtlites des forces civilisatrices et du froot occidental s'est rendu mercredi
humanitaires et de conclure que lors de j a Smyrne.
la pacificatiow de l'Orient , ie .droit à l'e- J jj [eJ . a l'aube jfs foi ces de cavalerie
xismnce de tous les peuples sm'a

.

re- i
sou4 tfttirees a Panderma.

^

connu avec leur propre pairie libre et k

indépendante et que des populations ;

ayant vécu sous le ioug u'autrui daus|
cette contrée du monde vont enfin jouir \
de la sécurité complète de la vie, de

l 'honneur et des biens tout comme en

Europe, en Amérique ei dans d'autres ]
pays. [ Adëlâïdv ZËLL1TCH

Quelle fo! de la conscienoa permettrait-1 ^ Sa ,Mdj p , 0chaj0j w
elle aux Tuics d avoir leui p -

f septembre a 10 heures du matm, en ГЕ-
цвилпю et 1 luterdnait el.e on peuple, P

Parolssw ,e de Samte Mon. Drape-
arménien ? ' b

Tout peuple qui apprécié Г'Со^пS12 Septembre .922
saurait toierer que d autres restent as- r

seivis,

Monsieur Grégoire Zsliitch et ses en-

i'ants vous prient de vouloir b en assister

à la Messe de Requiem, pour le repos de
l'âme de leur tiès regrettée



*

tK hOSPHORB

La Bourse
fournis par in Maison de Banqao

PS^LTY FRERES

67 Gal<r.a,Mehmcd Ali pacha han 57

Téléphone Péra 2109

Cours des fonds et valeurs

14 septembre 1922

COURS DES MONNAIES

A TRAVERS LA VILLE ET LE MO M DE

— La vie drôle
et la vie triste -

L'Or 730 —

Banque Ottomane 360 —

Livres Sterling 750 —

Francs Français 260 —

Lires Italiennes 148 —

Drachmes 74 —

Dollars 168 —

Lei Roumains 22 1.8
"-arks 0 50
Couronnes Autrichienne *

Levas t 26 ?ô
COURS DES CHANGES

New-York 58 50

Londres 7 ôl
Paris 7 65
Genève S 12
Rome 14 05

Athènes
Berlin 940 —■

Vienne
Sofia 96 —

Bucarest 19 75
Amsterdam 1 52

Prague 16 —

OBLIGATIONS
Turc Unifié 4 010 Ltq. 214 —-

Lots Turcs 1 13 80

Intérieur 5 010 > 19 50

AnatoHe I & H 4 li2 olo » 14 —

» III » 12 —

Eanx de Scntari 5 ojo »

Port Haïdar Pacha 6 ojo

Quais de Gonsjple 4 ojo
Tunnel 5 ofo

Tramways 5 ojo
Etectricité 5 ojo

ACTIONS

»

>

»

>

»

20
4
4
4

80
75
65

Anatolie 60 010 Ltq. 16 —

Assnr.Génér.de Consiple »

Balia-Karaïdin >

Banq. lmp.Ottomane Э —

Brasser.Réuniesfactions) г i d —

« < (Bons) » 29 25
Ciments Rénnis > 15 —

Dercos (Eanx de) » 19 60
Droguerie Centrale »

Héraclée X

Kassandra Ordinaire J» 5 —

« Privil. » 5
Minoterie l'Union >

Bégie des Tabacэ 1

Tramways * 28 —

«. "Jouissance » 10 —

Arrestation de eaWbnoieurs
La naît d'avant-hier, les nommés Nico

et Alt ko se sont introduits dans la fabri-

que de boissons gazeuses de MM. A'exi et j tion publique a donné

Toussouf, à Vianga, rue Sépetdji, et bri- J nécessaires pour la
sant le coffre-fcft't, y ont pris une somme JdéS
de 1' 800 livres, ils atlâfëfrt se retirer, |
lorsqu'on te«r mit la main au col et.

Exécution
Le nommé N'co avait été condamné à

mort, par la cour criminelle, pour s'être
notamment introduit dans *n|bfireàu de

Lkriâ îês territoires réoccupés
par les Turcs, les autorités civiles
ont été réinstalées.
Le commissariat de l'instruc-

les ordreâ
réouverture

écoles,

j Les députés de Constantinepie
à l'Assemblée d'Angora

Uriq dépéclie sîgiiéë flàr Adnfln
bey, Noaman-Ôusta, Ahmed Chu-

commerce sis à Galata, avoir fracturé ; kri, Nêchet, Mazhai' et' Husséine
lecotîreblbft, et ayant été surpris en tla- ) Husui beys, déput-s de Constanti-
gratte délit, avoir tiré sur le gendarme nople, est arrivée hier ici. Elle est
toussouf et l'avoir tué, et avoir tire sur a|nsi pj0nçue g & vc, s député?,
plosiaurs autres ag«n .s de poli,.. Мштея de eœdr avec vont, dans
La sentence en question ayant été j. „ . . . . . . r .

sanctionnée par le Sultan, l'exécution a) . бг^Ье joie et ies manifesta-

eu lieu hier. «tions d allégresse que notre bru-
„ , . ... ,

Hante victoire a provoqués dans les
Hassan Tahsine bey a-t-il pris des cercte5 ,)e Gonstantineole,

bijoux a la sœur d'Enver ? ГШ,!.. И»
Au 2me tribunal correctionnel deL .

„ ,

08 OCÎilIGU
Stamboul) a continué avant-hier le pro-1 IwlOUstara pacha
eès intenté par STïb'i Ismet hanem àj ss retire à Hanékifie
l'ex directeur-général de la police, Наз-j Les Persans ont infligé une lour-
san Tahsine bey, et à son adjoint Kèmai : des dé fa!te à Sémiko dont leS trOU-
bey *

. , „
. ,, „

! pes ont été dispersées. Lui-même
AU cours de> ta seanse précédente Ri-; e„ poursuivi ar u cavalerie par-

djai bey avait demandé 1 audition de Gh°- j
ref bey, chef de la section politique dejj®8

"

1^'

la duectioa-générals de la polieз, | Kurde Moustafa s'est
Ghéref bey a déposé ainsi ; jSuleymanié à Haaékiae

J'appris que l'on avait perquisitionné

DERN 1ERE _HEURE
Anatolis réoccupés Le retour des Moutiadjirs

dans les territoires réeccupés
Une commission vient d'être

iastituée à Angora sous la prési-
dence de Réfet pacha, en vue de

s'occuper du rappatriament des

moUlladj: rs de Smyrne.
Ьйй ШешЬге* de cette commis-

dot» d : i<i î-j.
Réfik Chevket, ОзтапгаиГ Uan^"

di, Enver, Réohad, Nédjati beys,
députés^ ainsi que le conseil de
rizmir-YdurdOtî.
Prochainement, le premier <ЙЯЗ-

voi se mettra en rou e.

La situation militaire,
É'ipfêi Isa eefeles turcs

Une division hellène du seCtetrT
de Brousse aurait été rejetée dans
la région du lac de Manios.
Ëdrémid aurait été réoccupé par

ia cavalerie ïdfcJiM;
La situation à Smyrne

Paris, 13. T.H.R.—Le calme est

complètement rétabli dans la vilie.
Les (ireCS résistant sur la près-
qu'île de Tchesmé capiiffêrenL ,

Le gouvernement civil est rétabli
dans la ville de Dorylée. La popu-
lation acclame le rétablissement

autorités turques.

CINEMA ETOILE
La réouverture du cinéma ETOILE, entièrement embsih et modifié sera

une agréable surprise pour l'honorable public.

PROGRAMMES
Notre passé répond de l'avenir, la variété des films engagés étonnera.
L'orch?stre reste sous !a direction de Mo Goldenberg dont ia réputa-

tion n'est plus à faire.

R Ë О U V E R T U H E
Lundi prochain 18 Septembre 1922

VERDICT
зп 4 parties Dir E BENNET

L E
suoerbs draov

Le mouvement du port
llovq t r I e & T о iSenrices des Iles des Princes

retiré de

Le commerce d'Adalia

La chambre de commerce d'Adalia a

pris l'initiative d'une nouvelle revue

commerciale devant traiter des produc
tions du sol et de la situation économi-
que de ia région. La revue contiendra
aussi une liste complète des sociétés et

commerçants d'Adalia avec indication de
Ba nature du commerce dont ils s'occu-
pent. La revue en question sera servie

gratuitement à toutes les chambres de
commerce da t'Anatolie et envoyée aux

principaux centres commercianx de l'Eu-
горе et de VAmérique.

L?, houille de Zongouldak
4&.."25G tonnes de charbon ont été ex-

tr&d.es des mines de Zongouldak durant
le mois de juin.

Dans le courant de juillet, l'extraction
a atteint 55.252 tonnes, dont 82.649 ton-
nés seulement ont pu être exportées.

Gela est dû à l'écroulement de pin-
sieurs ponts sur la voie ferrée, par suite
des dernières pluies

Les mesures nécessaires ont été prises
eu vue de leur réparation.

Le commissariat de l'Economie a été

informé qn'il existe, en outre, dans le

ba&sip, un stock de 55.993 tonnes.

Chemin de fer Mersine-Konia
Le Conseil des Commissaires d'Angora

ayant adopté le projet de loi concédant
& une Société française la construction
du chemin de fer de Mersine-Konia, l'an-
rait soumis à la présidence de l'Assem-
biée Nationale.

dans la maison de Saïbâ Ismn liâfteiïi et
qoe l'on y avait arrêté Mêdiha hanem,
sœur d'Enver pacha. Le dLectear-géné-
ral de la police, Hîss&n Tahsine bey,
couchait dansj ana chambre à côté de
mon bc.eaa. joa*. ей $ apporta 4
C0,.rfSés II s'y trpuVhtl des bijoux et de

l'argent flafts'dn Tahsine bey nous recom-

m&tttfÀde les garder. Ordinairement, je
touchais à la police. Mais ce soir-là je
n'y restai pas. Kéma! bey était entre dans
cette petite pièce. J'y esîtrâi ShSsi sans

qn'il s'en aperçût. A côté de Kémal bey
se tenaient dmix hommes barbus. Je ne

ies connaissais pas. Mais on me dit qae
c'étaient des fonctionnaires du ministère
de l'intérieur.
Kéma! bay m'empêcha de rester dan©

la chambre.
— Cet endroit est ptiVê, ffie fit-il ob-

server,
LЫ caisses restèrent là. Puis elles fu-

rent transportées ailleurs sur une char-
rette. Je ne sais si la perquisition eut lien

dans les formes légales. Je fis seulement «
er) ,;e

remarquer à Tahsine bey que s'il s'agis-
sait d'une perquisition de caractère po-

litique, elle était de la compétence delà

Ire section Maison me mit devant un

fait accompli.
Chadi bey, actuellement, sous chef de

la section politique, a, de son cô e, dé*

posé ainsi i
La perquisition était de la cornpe-

tence de la Ire section. Mais elle eut lieu

par ordre direct du directeur-général
Tahsine bey.

En Irlande ! ;£
'

*

Londres, 13 ; Т.Н.H. — Tous les
Londres, 12.— La garde n.atio- ! sujets anglais qui ont désiré quit-

nale de Sa prison du hit ;Ie57 â Oh-j ter Smyrne ont été embarqués en

Ь!Ш â été attaquée la nuit dernière {toute sécurité.

Samedi le 16 Septembre

GRANDE
OUVERTURE
d'EDEN-

MUSIC-HALL
ex-Ghantecler

(PERA-TAXIM)
1

Direction

Milton Evangelides
щтттяштшяяшшштт
dicune suite n'est donnée aux

Cimunications qui ne portent pas
Caractères lisibles ta signature et

de l'expéditeur.

par des irréguliers. La rencontre
a duré une demi-heure.

(Radio américain)

Li point de vue d'Angora
dans ia question do la paix

orientale
De nos renseignements puisés,

hier, dans les différents cercles
turcs de notre villes il ressert qtlej
dabs la i}uë§lionde la paix, le gou-
vernement anatolien fait une dis-
tinction entre le conflit gréco-turc
et le différend turco-europôen.
Il désire que le conflit gréco»

turc soit réglé dans une Confê^
réunie à Smyrne et à la-

quelle participeraitMoustafa Kémal.
La paix imposée à la Grèce de-

vrait être telle que l'équilibre des
forces navales et militaires entre
cette puissance et ia Turquie ne

puisse être rompu ail désavantage
de cette dernière.

Des nouvelles officielles deSmyr-
ne disent que la viile est calme et

que le commandant turc a ses trou-

pes sous un bon contrôle.

Le bateau НЕМО, paf*ifa L

16 septembre a 4 h.p.m. (ligne de

(voie canal da' Cormthe) pour Pirèô,
Gc^'ffrV) Briadisi,Venise et Trieste.

Le bateau €JRLIO partira sa-

mech 16 sppt. à 5 h. pvта. pour Bourgas,
Varna, Gonstan tza, SouhîiS. SsMatz et

Braila.
k) bateau Q ÏJIHINAIjE partira

fMrcfi M sept
'

à 4 h. p.m.Dardanelles,
Saioniqae, Fatras, Corfou, Brin-

disi, Bari et Triesté.
Le bateau GHAZ paî'flfS sa*

medi 23 sept, à 4 h. p. m.(Ligne <te

1SM) (voie Canal deGorinthe) pour Pirée,
CÔYfbfi, §çindli«i, Venise et Trieste,

Le bateauiS£WCi»FXiTJipartira mardi
26 crt. à 9 h. a.iil. pour .feyyrne, Rhodes
Adalia, Limasse!, Larosca, Aie-

xandrette, Tripoli, Beyrouth,Gaiffâ, Jaffa,
Port-Said et Alexandrie.

Le Ъя%г&иЕШ@1*01;18 partira таг

di 26 septembre à Ю h.a.m. pour Iné-

boli, Sarasoun, Ordou, Kérassunde, Tré-
bizonde et Batoum (1ère et 2me classes

|à prix réduits).

Pour plus amples renseignements s'a-

dresser à l'Agence générale du LLOYl
TRIESTINO Gaiata, Moamh»né.Télèph.
Péra 2121 ôci à ses Bureaux de PêT&{Pè- 1 â 6 heures.

ra-JPalace H.tel) Téléphone Péra 249Gi à
"

Stamboul, tfe> s !deg Hau, Tôlép Stam
boni 235

à partir desamedi, 22 Jaillef

£2 P°nt • 8 h. 30 (direct pour Priis-

p- v f *>9 h. (avec Cadikeny) ; 3 h. 30 ;
о V 43 et Prinkh-o)

Hndayet bay, ex-chef de la section ju-
diciaire, a d^ciaré :

— J'étais chef de poste à Cadikeny
Avec Kémal bey,il y avait deux personnes
que je ne connaissais pas. Il m'annonça
que Médiha hanem allait être arrêtée &

Cad kéùy Je mis d s agents à sa dispo-
sition Kémal bey amena Médiha hanem

an poste.Dans son interrogatoire,el'e dé-1 communications entra nos deux

clara que ses bijoux étaient chez Ridjaï
Nozhetbey El'e écrivit une lettre et Ké-

mal b'V se rendit chez Ridjaï bey.Il y prit
4 eaisses. Dans un lavabo, il y avait une

assez forte -omme. Tout cela fut envoyé
à la direction générale de la police. Ké-
mal bey po .-sPdait un ordre écrit, signé
Hassan TahriDe,'l'autorisant à perqui-
sitionner chf z Méd ha hanem, tœur

d'Enver pacha Je me rendis" сh' z cette

dernière, en compagnie de Kémal b*y.
On né nous y opposa aucune résistance.
Je pris des me-ures pour que nul ne sor-

>it. Une liste fut dressée^des objets trou-

vés. Les bijoux furent mis dans un sac

que Kémal bey po r ta au poste sans qu'il
fût cacheté C'est également ainsi qne le

sac fût envoyé à la direction générale de

la police II contenait de nombreuses Ья-

gues, boucles d'oreilles ainsi que du pu-

pier-monnaie. Je dis à Kémal bey que
la perquisition, dans des conditions pa-

reilles, eti.it illégale. Mais ii ne m'écouta

pas.
Le ministère public demanda à étu-

dier les diverses pièces versées au dos-
sier.
En conséquence l'affaire a été renvoyée

au samedi 16 septembre.
Au cours de cette séance, le procureur

impérial prononcera son réquisitoire.

Huasêlne Djahid bey en

police correctionnelle
Mercredi a continué, à la première

chambre correctionnplle de Péra, le pro-
cès Husséme Diahid E kénazi.

Ce dernier, on le sait, accuse l'ex-pré-
sident de la commission d'accaparement
d'abus de confiance et de pouvoir.

Le iribonai, ayant pris connaissance
du dossier de la cour martiale relatif h

l'affaire ÈskénSzi, a estimé qu'un supplé-
ment d'enquête S'imposait.
En conséquence, l'affaire a été ren-

à demain.

Pour Une affaire d 'héritage
Entre deux frères

Un drame,en lien mercredi soir, rue
Patehadii, a Yéni-Chéhir, Péra, dans une

maison habitée par deux frètes, Jafiri,
nouvellement arrivé d'Amérique, et Mi-
hah. employé an lycée de Galata-Séraï.
Un différend existait entre eux, à pro-

Les progrès de la T.S.F.
Paris, 13. T. II R. — Le sous-secrétaire

d'Etat aux P.T.T. adressa par T.S.F.
au ministre des travaux publics de Rio-
de-Janeiro, an message disant ; « Je suis
heureux de vous adresser ies félicitations,
au nom du gouvernement français et en

mon nom personnel, pour l'heureux es-

sai de ia station de T S F de Rio-de-
Janeiro, et je souhaite vivement voir se

développer par ce nouveau moyen les

pays.

Signé ; PAUL LAFFQNÎ

La saoté de d'Aanimzio
Rome, 13. T.H.R. — D'Annanzio,

complètement rétabli, recommença à

travailler. Le poète a maigri mais ne

porte aucune trace de son accident.

La grève ea Autriche
Vienne, 13. T.H.R. — La grève des

typographes durant depuis plusieurs se-

marnes est à la veille de prendre fin ;
toutefois, à cause des exigences des ty-
pographes, 5 journaux cesseront défini-
tivement de parai re et les autres seront
vendus 4000 couronnes soit au cours ac-

toet 80 centimes.

A la commission
des réparations

Paris, 13. T.H.R.—MM Fisheret Berg-
mann, délégués allemands poarsuivirent
leurs conversations officieuses avec les
chefs de eervice de la commission des ré-
parafions.

pos d'une affaire d'héritage, qui avait,
plusieurs fois, donné lieu à de vives

S discussions et môme â des altercations.
Avant-hier, une nouvelle discussion
ayant éclaté, Zafiri, qui était hors
de lui, sortit de sa poche un revolver at
tira deux coups. L'une des balles attei-

gnit légèrement â la mâchoire le neveu de

Mihali, nu garçonnet d'une vingtaine d'an-
nées. Mais l'autre balle se logea dans
la tête de Mihali dont l'état esttiès grave
et qui a dû être transporté à l'hôpital.
Zafin s'est enfin.

A prophs eL: tabac
L'ouvrier Apostol, ue Gueuztépé, entra

l'autre jour cli z l'épicier Arçhangélos,
pour acheter du tabac.

Une discussion éclata entre eux à pro-

pos de la qualité du tabac qu'Aposto!
qualifia d'exécrable
L'épicier vanta sa marehin 'ise sur un

ton qui augmenta la foreur de l'ouvrier.
Soudain, tirant un stylet, ii en porta

un coup au flanc d'Archai gélos.
L'état de celui-ci est grave

| Apostol n'a po encore être arrêté.

oeiété ÂfionyraÉ Oitemana
d'Electricité

AVIS
La Société Ânohfme Ottomans d'fîlee-

tricité a l'honne r d'informer îe§ fléteh-
teurs de Certificats provisoires d'Obliga-
tions Electricité 5 o[0, Emission 1919,

que, par su.te des retards intervenus

dans la livraison dee ti res définitifs,
l'échange des GerlifiëatS PfoVisoiîes n'a

pu encore être effectué.
L'estampillage dëà cefhifiéats proVi-

soires, en vue du paiement de la coùitïe-
valeur du Coupon N0 7,venant à échéance
le 1er Octobre 1922, sera fait, à partir
de cette date, pa" les soins de la Banque
Impériale Ottomane, Galata, â ses gui-
chets, ainsi que par le Service des Titres

de la Société Anonyme Ottomane d'Elec-
tricité, à Péra., Métro Hen, 1er étsge,
(tous les jours ouvrab'es, sauf Ses V-n*1

dredis^ de 9 à U h. 1|2 et de 2 à 4 h.

Gousiple, le 1er Sapt. 1922.
La Direction

h h 45 (An-
tigoni Halk'G i ® h,30, 7.15(avec Cerhri et
Pendik) ; 8 h.

De Prinkipo : 6 h. 30 ; 7 h. 15 \&o
Pendik à 6 h. 30) ; 8 h. 15 (direct pour
le pont) 8 h. 15 (de Halki avec Anti-

goni) ; 9 h, 10 ; 4 h. 45 (avec Gadi-

keuy) 6 h. t'ayee Cadikeuy).
En ontre, un vapeur part de Pendik A

7 h. 30 pour Cartel, Maltépé et Djadé*
Bosïasb avec retoap dn pont le soir à 6 h.

Service des dimanche et Vendredi

Du pont : 9 h. (avec Cadikeny) les

dimanches jasqu'à Pendik) ; 10 h. (avec
Cadikeny, 1 h.30 (avec Cadikeuy,) 5h.l5
7 h. 1 avec Gartal, Pendik) 8 h. fies di-

manches â 9 h.)
De Prinkipo ; 6 h. 30 : 7 h. 30 8 h. 15

9 h. ; 5 h. 15 : 7 h. ; (avec Cadikeny);
8 h. 45 (de Pendik 7.30 avec Kadikeny),

En outre, un vapeur part à 7.30
de Pendik en faisant la côte d'Asie
et il retourne ie soir avee retour an pont

HORAIRES DU BOSPHORE
(à partir du 1er juin)
DESCENTE
De Buyukdéré

б 27 7 12 7 57 8 42

10 U 12 12 (zigzag) 3 12
5 12 7 37 s

De Yénikeuy
7 37 7 40 8 22!
10 32 10 35 (Asie) j
12' 32 1 (Asie) 3 47

Les dimanches seulement, ft 11 h. 30,
départ du pont pour Halki, Prinkipo,
Kartal et Pendik.

6 47
9 02
11 20
3 £9 Uigzag)
7 20

54
&Э

6 15

15

00

40
3

7 m

De
7 12
4 14
De

7 -
9 -

3 37
7 50
De
7 05

11 25
4 40

32

Bébek
8 32
5 58

Beieos
7 15
10 45
4 -

Gandilli
7 40

12 25
6 20

6 15

35
29

11
6

ON DEMANDE

petit appartement ou maison meublé on

non meublé situé au Bosphore entre Orta-

lœny et Roumélie-Ilissar s 'adresser ans

nitiales M.B.T.

MENDELÏNO ET FILS
Marchands-Tailleurs
Fondée en 1870

Etoffes anglaises et françaises
PRIX RÉDUITS

Mehméd Aii Pacha, N0 59.

Téléph. Péra 1970

30

8 40

Société des Tramways
de-GonstantinopIe
AVIS

La Société des Tramways de Gonstan-
tiobp:e a l'honneur d'informer les d'é*
tenseurs d'Obligations « TRAMWAYS *

5 0[0 Emission 1918, que le paiement dë
la Contrevaleur du G"upon N0 9. venant

â échéance le 1er Octobre 1222, i-era ef-

fectué, à partir de cette date, par les

soms : de la Barque Impériale Odomane,
Galata, à ses gu ctwts. et de la Banque
Gommercia'e de la Méditerranée, Galata,
aiasl que par le Service des Tfires de la

Société des Tramways de CoDStantinople,
àPéra, Métro Паи, 1er étaga (cous les

jours ouvrables, sauf les Yendrt dis) de 9
à 11 h. 1(2 et de 2 à 4 heures.
Constanfinople, le 2 Sept. 19 ;2.

La Direction

Société Anonyme Ottomane
du Chemin de fer Métropolitain

de Constantinople
(Entf© Galata et Péra)

AMS
La Société Anonyme Ottomane do Che-

min de fer Mefiopolitain de Gontanti-

nople entre Galata et Péia, a l'honneur
d'informer les détenteurs d'Obligations
« TUNNEL » й 0(0 Emission 1917, que
le paiement de la Contrevaleur du Cou-
pon N0 10 venant à échéance le 1er Oc-
tobre 1922 sera effectué, à partir de

cette date, par les soins : de h Banque
Impériale Ottomane, Galata, ù ses gui-
chets, et de la Banque Commerciale de la

Méditerranée, Gaiata ainsi que par le

Service des Titres de la Société Aoo-

nyme < ttoraane du Chemin de 1er Métro-
pofit'-in de Coostaattnople entre Galata
et Péra d Péra, Métro Han, 1er étage
(tous ies jours ouvrables, sauf 'es Vendre-

| di) de 9 à 11 h. Ip2 et d** 2 a 4 heures.
Gonsiple, la 2 Sept. 1922.

La Direction

Avis
L'administration de la Dette Publique

j Ottomane informe ies intéressés que, con-

I f^-mément aux dispositions de l'Art. 2
8 25

i du Décret-Loi publié dans le Takvihi-
MONTÉE (dépafiê du рот) f Vekaï du 6 Juillet 1922, N0 4509;

7 h 30 (côté d'Asie) ; 7 h. 56 (de Bé- j к Les actes, écrits et avis créés avant

bek à Stenia) 5 8 h. 30 (riva d'Europe) ; j i a m jSe en viguenr du dit Décret-Loi et
9 h. (Asie);- 9 h. 15 (Arnaoutkeuy) ; j qu j seraient en contravention avec la
9 h 4&(rive d'Europe),Ï0 h 40(Ârnaont-k.) ; Lm sur le Timbre seront, s'iis sont pré-
11 h. 15 (Asie) ; 11 h. 48 (tëurope) ; |sentés aux agences de la D.P.O. dans un

2 h. 30 (zigzag Beïcos) ; 3 h (Aile j délai de six mois à partir de la mise en

Thérapia Buyukdérè^ ; 4 h. 50 (zigzag | yjgueur du dit Décret, soumis à la sente

Beïcos) ;5 h.D. (direct Candilli à Boïco-); ! perception des droits de timbre exigibles
5 h. 30 (Europe dir. à ténit»eny ); 5 h30 | d'après (CS dispositions en vigueur

^

à Té'niheny ); 5 h30 f
(Asie jusqu'à Gandtlli); 5 h. 4o (direct à
Arnaouth. -jusqu'à Yénik ) ; 6 h 5 (du*.
Candilli à Beïcos); 6 h. 15 (dir. à Yéni-

keuy Êuyukdéré) ; 6 h 45 (Europe jus-
qu'à Stéftia); 7 g direct Yênikeuy-Buyuk-
déré) ; 7 h. 40 (dir. Boyadjik Buyukd.)
8 h. 2ô (Europe jasqu'à Yénikeuy) ;
8 h 35 (Asie); 8 h. 45 (dir. têfiik.-
Buyukdéré).

Dimanches
(Descente dans 1'après-nudi)

De Buyukdéré
1 15 2 42 4 12 В П

G 17 G 45 7 15 7 45

8 15 8 57
De Yénikeuy

2 22 3 02 4 B2 4 35
6 32 7 05 7 35 8 07

8 15 8 36 9 27

De Gandilli
2 10 3 05 3 27 5 23
7 25 9 12 8 50

(Montée dans la matinée)
8 h. 30 (Côte d'Europe)
8 h 45 (Asie, puis Thérapia-Bnynkd.)

U h. 15 (direct Yénikeuy-Buyukd) ; 9h 30

(rive Europe) ; 10 h. 80 (zigzag jusqu'à
Buyuki.-Mézarb) ; 12 h. (En«■ope)
1 h. 15 (zigzag ; 2 h. 15 (dir. Yénikeuy-
Bovnkd.j etp.

d'après iCS dispositions en vigueur à

l'époque où ce droit était dû »

« Ce droit sera acquitté par celui qui
fait cette présentation, sauf recours à la

personne qui est icgaiement débitrice.»
« Passé ce délai, les porteurs des

actes, écrits et avis cî-dessos énoncés,
seront passibles des droits et ameades
édictés^ par le présent Décret. >

Ce délai devant partir du 6 Août 1922,
ies intéressés pourront présenter, de

cette date au 5 Février 1923, les actes

à régulariser au Bureau du Timbre à Ga-
lata où les formalités seront remplie,
dans les conditions ci-dessus spécifiéess
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8AN0UENATS0HALE DE TURQUIE
FONDEE EN m»

S&pital Lstg 1.000.000
Siège Central à CONSTANÏINOPLB

GALATA Union Han, Rue Yoivoda

Téléph. Péra 3010-3013 (quatre lignes)
Succursale de STAMBOUL

STAMBOUL, Kenadjian Han.
En face da Bureau Centrât des Poste*

Téléph. St. 1205-1206 (deux lignes)
BUREAU DE PERA

Rue Cabristan,
en face du Péra-Palace Hôtel

Téléphone Péra 117

SUCCURSALE DE SMYRNE
Les Ouais, Smyrne

AGENCE DE PANDERMA
Grand'Rue de la Municipalité

Agence de Londres
50 Cûrnhill E. G. В

Avis
La Direction Générale de la Dette Pu-

bliqoe Ottomane rappelle aux и Uitants
de spiritueux qu'ils doivent, en confor-
mité des dispositions'des articles 10 et 14

du Règlement sur la matière, s'adresser,
avant le 1er septembre 1922, aux agences
de la Dette Publique Ottomane dont ils re

lèvent, pour le paiement des droits de ieur j Banque Nationale de Turquie, qu
licence semestrielle. ij s'occupe de toutes ies opérations de ban»

Les débitants qui ne se muniraient pas f qne, agit en étroite coopération avec la

d ■ licence avant le 1er septembre pro- ■: British Tradô Corporation (société privi-
chair, et qoi débiteraient des boissons spi- j légiée anglaise),
ritualises après cette date, seraient pas-1 '^es Ьпгедпх 0 sALATA e-PERA met-

. .... , > л , r л
- î Sent en location à des conditions avanta-

Mblesite. pénalités edMotees p»r la Loi.
s de3 aafss perfectionnés, Не di-

(.opsiaptiogpie, le 10 août 1922. ! verses .dimensions, installés dans une

Np 3b | chambre fur te.

S
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Perles,

AU MAXIMUM
Gaiata, MehmedAlipacha han. 4(

Téléphone : Péra 2429

HAUTE COMMISSION DE
Miûisièrè des,, financer. Téléphone: Stamboul 1977
Mo447.—Adjudication définitive : Samedi, 16 sep. 1922

Polyclinique Maritime Bosse j
Gaiata, Moumhané No 109, Monastère!

St-André Consultations tous !cs jours de 1
10 à С h. par des médecins spécialistes |
et par des professeurs pour les malad

lis, des voies urinaires et de la peau, des

yeux, de ta

Cabine " dentaire
électrothérapie
prix rédoit
shlfoarseno).
Prix du consultation 100 piastres.

Dr E. RATÇHKOWSKY de l'Hôp^j gt
Louis à Péris.' Maladies de 1% Peau, du
cuir fcheveîu, Grand'Ruç de p£ra 246
(11-ï, 6-8).

^ ;s-t imwияяъяяшккугк *аиш>

AVIS
La .Direction Générale de fa Dette Pu-

A. l'imprimerie militaire : 4.000 kilos de vieux papiers com-

posés de registres, brochures et autres pièces.
A la fabrique de capsules de Karaaghateh : 200 kilos de

carton dont les 100 de couleur jaune aux dm^msfons de i sur
0. 76 et les 100 kilos de couleur rose d'un Goté et blanche dq Pâu-internes des enfants, chirurgie, des f :ai-bre aux dimensions de 1 SUC 0,66.mes, accouchements, vénériennes, syphi-S . ,, A . .

, TT ..-
■

• ' '
• - 1 bW. И» Hp^_ t,.., ..

CQffre . f0lten fer
bains

a plateau,
boule de

200 ki^s, A balances à bascules usagées à boule de 100 kilos*
I h d&fôDOes en bois à bascule neuves de 200 kilos, so vendront en
(bloc ou en détail.
| Au dépôt de San-Stéfano : une machine à percer.

A l'Atelier de membres artificiels de Guîhané : 10 établis de
menuisiers»
V Au dépôt de fortifications de Pin-Pacha i 1.500 kilos de tôle

épaisse aux dimensions de 0,75 (triangulaire),
A la fabrique de Zeitin-Bournou : 50 tonnes de lames de fer et

_

d'acier carré et.rond.
bliqua Ottomans ouvrira mardi, 19 sep-
terabre 1822, un concours pour îe recru-
cernent de rédacteurs principaux et de
rédacteurs: en franges.

Les candidats devront se présenter
avant lundi, 18 septembre, & midi, à la
Direction Géuéraib (Division du Personnel)
munis de pièces d'identité et d'un diplôme | T

'

deiîa dAcudes secondaires. lis devront!No-449, -Ailjudicàliûtt définitive : Lundi 18 Sept. 1922.
An dépôt de! choses non confectionnés de Zeïlm-Bournou :
100 tonnes de fer, 100 tonnes d'acier de diverses formes et'

I de divers diamètres, 1 balance de précision pour pharmacien.KJJe est contenue dans une boke vitrée, i bascule de 20 kilos,
boussole servant aux topographes. 10 tonnes

0КШШХ STCRHS Ltd
Fém Stamboul

Grands кшиош

CHAUSSURES

Inimitables
ET

Supérieures à toutes
les chaussures

PROFITEZ DE L'OCCASION
et commandez de jolis costumes pendant ce mois chez le Md Tailleur
« Au Ritfiitté ». où un rabais très important a lieu sur les étoffes ifé.ê

Vous trouverez des costumes sur mesure même à 9,9, LH«.
Grand Rue de .IY»Veb i$<fù'vt- l*w-Ami, vers le Tunnel

BiHCO 8180MA
Capital verso i

Lires 150.000000
Filiales et Correspondants

dans le monde entier

No, 448—Adjudication : Samedi 16 septembre. 1922à il heures du malin,
Sur le quai de 1 amirauté* èa face de la placé du commodore

de la Corné d'Or ш chaland laze.(taka) à moteur.

être à^fêes de 18, au moins, et de 55 ans, |
au. plus.

L'examen d'admiss on portera sur les
matières ci-après : .

lo. Uns composition sur un sujet gé-l
siéral qui permettra au candidat de faire|
ressortir son degré da culture et de cou- jj
naissance de ia ungue française.
2. Une composition sur un sujet a'or-i

dre administratif, économique ou fman-|
«cier.

Ces deux premières épreuves, subies!
à 24 heures d'intervalle, seront élimina-1
tomes.

3o. Le résumé, sous forme de rapport, |
d'un dossier choisi dans les archives de>j
l'Administration. |

La. connaissance de la langue turque 1 (5r .

■sera prise en considération pour le ctas-» i ^ >t0
sement final.
Gonstautmople, le 11 septembre 1922.

Bureau cadastral de Fera
Sont mis en vente ans enchères pubis- 1

ques,pour non payement de dette à l'expi-I
ration de son délai, sur les parts envi- j
foq 16 1}2 de 120. de deux magasins!
No 27 et 19, rue Karâkeuy, quartier \
Kemankèche- Kara-Moust- l'a Pacha, ,

8a£a, rapportant ensemble tout entier un!
loyer annuel Ltqs. 8000 ainsi qu'une |
part et demie de ti r» d'un terrain du.j
Koqléi-Zémme etc. dans les mêmes îm-I
meubles.
Les qoote-parts susdr.es qui avalent i

été hypothéquées par Mme Isgoohi, à \
M. Wùohen CfeSsabian contre un I
prêt de 200 Ltqs. fait par oèi
dernier, ont trouvé acquéreur pour!
lia somme de 1200 livres, et la première ]
adjudication a eu lieu le 7 septembre j
1922.. L'adjudication définitive devant)
avoir lien îe 22 sept, prochain, ceux qui;
voudraient sarecchérir de 5 0|0 doivent f
s'adresser au bureau cadastrai de Péra. j
munis du 10 oio de 1s somme de 4.7GQ
livres, valeur estimative des imûîèub'es
ей qnesMou.

7 septembre 1922 4175— 3

1 îongue-vue et 1
de plaques de tôle de diverses épaisseurs et dimensions.

Au dépôt central de Xeifcun Bournou :

En fâce du dépôt de choses non confectionnées'
de Zeitun Bournou :

1 vieillie presse hydraulique tràs grande, se vendra partonne, 1 grue avec ses accessoires.
100 tonnes de fer rond, 3 tonnes de fils de cuivre pouf ressortde divers numéros, 10 tonnes de tiges d'acier, 00 tonnes d'acier rond
nés de tonnes de lames de fer de diverses dimensions. .

E 11 !
Capital fraaçs : 60,600,006

Siège Social à Paris : 99 Rue des Petits-Champs.
Siège de Gaiata : Rue Voîvoda No 2/-35,
Agence de Stamboul : Baghiché-Capou No 15-17.
Dépôt spécial des marchandises : Tahta-Caié No.,..

de BanqueToutes affacttï

L'admit! istrétion de la Datte Pubiique
Ottomane invite les personnes désireuses
de fabriquer da vin avec des raisins
frais a en aviser l'agence de la Datte
Publique de Dur circonscription, par ane
declaratiba écrite.'
Cette déclaration doit indiquer les lo-

eaux dans lesquels aura lieu la fabrica-
tion et la daté à îhqneHe le fabricant
aura commencé ses opérations.
Quiconque ne fournirait pas cette dé-

claration et fabriquerait du vin, à i'insu
de l'Admiristratîon, se vejrait appliquer
les pénalités préVUsh & l'Ait. il du

Règlement silr les Spiritueux de 1897.
37
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I Si vous avez des affaires en |
| sueres et e&fés adressez-vous |
| à M. Antoine Moscoposlos |

«ÉH

Toutes les opérations de Banque,
de Change et de Bourse

CONSTANTINOPLE
GALATA, Camondo Dan.- Tél. Périt 380-391 êj|£STAMBOUL, Pinto Han.- Tél. St 1501-02 |g£PEPiA , Gd'Rne de Péra, No 337.-Tél.P. 8141 §£
Entrepôts, Scutari, (transit). Sirkedji

Щщщшщттшгмттщщттттш
Commission interalliée des délégués aux postions économiquesTABLEAU indiquant le prix maximum des Denrées Alimentaires.

Valable à partir da 8 au 14 Septembre 1922.

courtier et expert spécialiste |
en sucres, cafés et riz

STAMBOUL, Validé Sultan Han |près du polît, Î\Q if . Y
Téléph.St. 1881 gj.

One longue expérience de |
| trente-trois ans garantit l'exé- |
î 01M40D do VOS 4
f ordres. -f
®

Hôpital
Servie® avantageux pour !a caisse d'%argîîe

ЖкннгМть de Safes à Gaiata et à ШтпЬтм1
dans dee chambres fortes de i<tute sécurité

. ^ fi «•! tïЛ Hoiian
pourl

Siège Sodail

ais<
; «
Щ

Amsterdam

'Prière à nos correspondants
n 'écrire que sur un zenl côté de

de

la

Capital: AL 26,100.000 dont
vers* : FI. 5 J00.000

Suceursaie
de Gonstaiitii&opie

Gaiata, Rue Voîvoda No

TÉL. PÉRA 2121i2
Toutes opérations de banane

PianifMî à finis
j Né placez plus vos capibmx sans ga| rantie.Si vous désirez «von pour vos fonds
| ans g&ratme sûie et solide, avec des
| intérêts très avantageux, faits? vos place-
j meots sur hypothéqué d'iaimeafeles de
rapport.

Adresse» vous donc, a est effet, a la
Maisos de Banque G. HAMOPOULO
Gaiata, Bnyu'« Tunnel Han 18-19.

Gérant Djemil Smdfi,: avocat

pour СШЁМЗ ET CHATS "du
jirofessear Saiîtdilr diplômé oe

6661e d'Àifort. Chichli «n face d'Osman
bev. Téléphone Péra 1477.

Jeune couple étranger cherche peut
aopariement meublé

de préférence entre Tunnel et Chichi! se

composant desaile à manger, chambre
4 cooeher et COisitte О Très sous M. K.
à PAammistràtiou du É6s.

ПРШкоНД * bonne famille, con-
UmîlViùmU» naissant à fond français,
russe et exercée dactyiographie, cherche
emploi maison de commerce sérieuse
Prétention fâodestes, garantie iér ordre.
S'adresser s l'administration du Journal
sous M. 4189

A Tendre

j PRIX !
fPst.I'Ooq [

j » i
1 18-~ 1
! — !

31 —

Désignation 1

Savon extra extra (Kultché).
> indigène extra. . . t

Beurre de Trébizonde ire qualité
« » 2t№ »

i Américain Ire *

* » 2me »

PRIX
Pst. l'Ocq
42 —

37 -

175 —

f

74
72 —

25 — > » Bme »
4

-

19 - Fromage blsnc(Ronmélie) Ire q. 130 —

— » > (Bulgarie)2re q. ш —

2â — * * touloura — .—

32 — OlivëS îaéigènes Ire qualité. . 38 —

20 50 » » 2me
'

» 30 —

18 - » » 3me > 20 -
li - , Pétrole Américain Ire qualité 19.—
17 50 * Roumanie en vrac 13. —

13 — « Batonm «Deukmé». . 14,—
t Américain il Storcts se -

1.4 50 Sel de table. ...... 10.
H) 50 Viande de mouton kivirdjik . . 100

» » Daglitz . . 300
42 — « » Karaman 100.—
88 — > » Daglitzet Car.2e 90.—
38 — ». » » * Be. 80.—
47 — » » Kivirdjik. 2e 90.—
L-cz .гол Lait pur 28,—

Tafein Helvassi Ire ... .

79 - Tahin Hêîva^j 2me Patika. . _
^

74 - Oignons grands 4.
70 — » petits , . . , 6.—
— ^ Charbon de bois de Rouméfie
2 75 aux dépôts l'ocqua 7,—
2 — Charbon de bois Roumélie dans

tes quartiers l'ocqoe 7 25
Charbon de bois Anatotie aux

370 - dépôts l'ocqiiô 5 50
[ 320 — Charbon de bois Anatotie dans

les quartiers l'ocque
v

■ •'
• •

• i

■л^янякяяиг«P»w>a»w!

imm sous
LES BALLE

HéhH

PAR

fEUl.LLE.iON DU «BOSPHORE* (N. 57) j trice et, aussi vite que lui permirent
иуииии iMWHwuiiiw>i»ii.sHin^y^|piiHai,iидцадащщуg»» | les branches emmêlées et les brous-

| sailles inextricables, se mit à grimpe^
\ le versant, de la montagne en laquelle
j s ouvrait la b'rèche de la carrière. R

j arrivait en haut de l'espère de falaise

jà pic quand, en se. penchant, il aper-s "

t eu t dans le fond, groupés devant î'ou-

!verture
de 'a grotte par où jaillissait

!a clarté de son feu, cinq ou six soi-

\ dais prussiens...

iDes
blocs énormes de rochers au

tour rie lui-étaient-entassés'... D'un ef
fort su! humain, il souleva au des-
'sus de sa fête une pierre colossale,
et de im.il mesurant ia trajectoire, i!
lança le cari'iu dans Je vide...
Un bruit sourd, en même tenrjps

des clameurs d'effroi et de dou-i
monlèrefl! jusqu'à lui .. Le bloc,

j butant sur une aspérité de la, mu-
i raille de granit, avait rebondi et sur

j son passage avait fauché, deux Aile-

| rnan-ds. Uns rage furieuse saisit alors
Joubërt. Empoignant d'autres blocs,
il se mit à faire tomber sur les survi-
vants une grêle mortelle de projec-
tites pesants-... Une demi-minute plus
tard, le groupe ennemi était anéanti..
Avec un long ricanement de venge

! eëùsphore»!

Sêsïgnatlotï :

Farines étrangôreslrequaiité
> » 2me >

Farinés indigènes Ire qualité
» i Щт& *

Riz Américain Bleurose . .

* Espagne
» Siam
» ah fiais Ire
» » 2mê

Macaroni Indigène2me quai,
» de semoule

H&i'icÔill l'fcMlL Ire qualité.
» » 2më i

» de Trébizonde
» Horoz . . .

j de Roumanie
Pommes de terre Mars, fra

s i f> (Айа-Шгаг)
» > » peliiëg
» » * d'Italie

Sucre en p. crist. (Hollande)
» » * ^Java)
s ? л (Américain]
> » cubes ноТШЙЙб
^ » » (carr-s)
» t Belgique

Huile d'olive extra extra
» * D*e qualité
» > 2më *

в

Guliddja i

» » hum. »

» * sec non »

Méché et Guguen dans les t

pots aa rivage le tçhêki
Bois dechanff hum.non-cou
Méché et Gurguen dans
dépôts au rivage le tch
1.— Lee marchande <*n détail peuvent vendre les denrées alimentaires 1 —

comprises dans le présent tableau avec une majoration de 15 ojo.
2.— Les marchands en dêtsll peuvent vendre les denrées alimentaires, sel

bois de chauffage charbon de bois excepté,- avec nne majoration de 2 piastres ponirles distances éloignées et de 1 piastre pour les distance» moyennes.
В.— Les marchands qoi vendraient des denreee alimentaires $ des prix;

supérieurs à ceux indiqués dans le présent Tableau —même avec légère différence—
atôsi qt1é céUtc|dxne mettraient pas d'étique tes indiquant ta qualité et le prix,
des marchandises, se t'éifoar punis, conformément aux dispositions de l'article i¥
du Décret-Loi du 27 mai 19201133$.

4. -- L^s marchands qui auraient des doléances sur les prix mixima des den»
rées alimentaires, indiquées dans le présent tableaa, penvm); s'adresser directe-
ment à la Section de Ravitaili'unent de la Préfecture de la Vilië.

5.—Pour toutes plaintes contre les marchands eu ce qui concerne les prix
des denrées alimentaires, l'honorable public est prié de s'ad'-esser 3 MM, lese

Mumcipalte

auto tCh^vrollet», en tiès
bon état. Elle se trouve au

Grand Garage au Taxim, où l'on peut la
visiter à tonte heure du jour. Pour la
vente, s'adresser à. l'administration do | Commissaires adjoints d*. police ainsi qu'aux Agents, de ia Section da

(Suite)

Le calvaire d'tme amante

XIV

Il se chauffait, depuis quelques |que
quarts d'heure, l'esprit engourdi parieur
la douce tiédeur de la flamme, et allait
certainement s'endormir, quand,
loutà coup, sur le petit chemin qui
longeait la carrière, il entendit de3

cailloux rouler sous des pas pe
- ts*

Debout d'un bond, il préia i'oreri-
le.. Un groupe d'hommes venait dans
sa direction... Il p'irçut distinctement
1- son rauque d'uu mot allemand...
il s'élança hors de la. grotte protec

respectives, par qui leur plainte sera prise en considération, immédiatement.
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ance satisfaite! l'officier répril s?,
marche à travers bois ,

Uuelqtrés jours après, les premiè-
res maisons de Vesoul lui apparais-
saient.

h ne émotion indicible lui gagna 1Q
cœu r...

С était le matin... Le clocher. Ié-bas
profitait dans le cie! ia minceurde sâ
f'èche... Plus loin, les bois familiers
étalaient leurs tachés sombres... Des
chemins connus tordaient leur fil
clair parmi la campagne des prés ef
ides champs...I
I Une voix de bronze lente et grave,
* retentit... C'était bien ia même voix
| Vibrante qui, tant de tois, avait bercé
ses premiers souvenirs d'enfant de
troupe, qui, tant de fois, s'était, die-
persée au-dessus des acacias frémis-
sants et embaumés, pendant ses hçu-
res d'ivresse avec Pauline... La ca-

sertie, tout â coup, avec ses grands
bâtiments blancs précédés d'un t>ou
sombre, parut à un tournant du
chemin...
Alors, tout le passe si proche en-

core, tout le joli passé d'amour dont

Ш fianoéf était la réise lumineuse,'ras .. Un froid lugubre glaça le cœur

monta, devant son âme haletanteJ de Joubert...
Gomme une gerbe devisions fleuries.. î - Pauline est bien partie, son-

Àh! le geste irrésistible c|di fait geâ-Uil en sentant îe cohorte des vi-

incliner les lèvres balbutiantes vers jfiofis fleuries s'évanouir... E'té est

la terre sacrée du village natal, du
' bien partie ..

pays qui vit nos bonheurs et nos en-

thousiasmes Joubert l'eut, ce

geste dèvorieux et adorant».. 'H baisa
'

que mon âme ne trouve pas...

«Sa présence seule derrière ces

murs mettrait un accueil inexplicable

le sol où s'étaient posés peut-être les j
pas de jfaiîling .i. ,

La ville semblait morte. Il là irâ-j
versa sans bruit, comme s'il eût eu
peur de faire lever quelque appari-
tion... La. porte du quartier fut sou-
dain devant lui. Le corps de garde

lui les regards du père Borge.
A la fin pourtant, le vieux parla, te

parla d'une voix "chevrotante, lente,,
essoufflée, ou l'on sentait les derniers,
efforts dune vitalité mourante..
— Je te reconnais, dit-elle... Que;

viens-tp faire ici ? il n'y a plus rem

pour toi...
Le père uorge se tut pour arréer,.

de sa main crispée- au fond de saH eut, .nvie de rebrousser chemin,

mats malgré lui. UfiS force inexorable|forge, un sanglot qui. ma'gré ui,
Tarâeftâ S la porte de la eantfne. 111 montait irrésistiblement,

— Il n'ya plus rien pour toi,refit-
il ., ni pour moi... puisque tu l'as

frappa.. Se l'idtêHeur, nul bruit ne

répondit .. U frappâ plus fort. .

Alors, violemment, c'aquant aux|tout pris. . Va-t'en !.

murs, les deux volets de la fenêtre v«

était désert... 11 franchit le seuil et] voisiDe s'ouvrirent- Un homme cas

pénétra dans la cour... Irrésistible- i s®< Ies cheveux et la barb« blancs,
ment, ses yeux allèrent, vers la fenê-
tre où, si souvent, la frimousse ex.

quise et adorée de Pauline lui était
apparue cette chère frimousse faite
des couleurs françaises, 'e bleu des
yeux., le bianc du teint, le rouge des
lèvres. .

La fenêtre était fermée; ses lourds
volets gris semblaient une paupière
close. Ln silence énorme tombait.
Les acacias eux-mêmes, dépouillés par
I automne, afiongeaint tristement
leurs ramures squeleitiques et noi-

Laisse-moi crever en paix...
Son doigt tremblant, au bout ( sa

main agitée comme une feuiile nrR*

émergea sur le fond «ombre de la i qui se débat avant de choir, inqh&
pièce... Ses yeux usé? regardèrent| Ja porte du quartier
fixement Joubert. . Sa bouche s'ou-
vrit.. Dans sa face pâle, creusée à|x jcantimer...
tempes et aux ioues de tron« sombres, ) Je l'ai ebassée à cause de toi.,

une grimace effroyable tira des rides )cause de toi, ça éîé fini de mes e>irs
innombrables. (et de ta vieillesse que je..croyais ve...
Joubert,médusé par cette apparition ^, Уч i&u L.-»

d'agonisant, ne fit qu'un ge3te.' sa j
main arracha sa casquette, et il de^j

^ Imeura immobile, le front baisse,.
Une minute d'un silence effrayant

— Va-t'en la retrouver, ajou îe
si tu as encore du cœ...

à

passa,.. L'officié? §§Rt.a,ft Рез?Г î*up (à sui)


